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IL EST DEJA EN VENTE 


TOI, VAR Voir 
AILLEURS Si J'Y 
SUIS !/ LE PERSONNEL 
DE CETTE DIGNE MAISON 
COMMENCE À M'ÉXAS- 


7OÆLS! LE QUE PEUT DONC 
COFFRET BIEN CONTENIR 
R ENCORE CE <OoFFRET 
FAIT UNE MAUDIT 7... 
VICTIME / &BEAH.. ON M'A 
CHARGÉ DE 
REMPLIR UNE 
MISSION ET 
5; EXÉCUTERAI, 
LES ©RDRES , 


CES CORDES TROUVÉES CHEZ LE 
NOTRAIRE NOUS PERMETTRONT 
DE Nous LAISSER GLISSER 
DANS LE PRÉCIPICE ,/ 


PUELLE CHANCE Nous 
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COUPE DONC 
CETTE 
CcorDE 
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NOUS ATTAUY 
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V'AULEZ VITE ! 


ALLONS, RODDYY ALLONS, PRO - 
QU'ILS DANSENNFESSEUR ! 


SANS DOUTE 
LE MYSTÉ- 
RIEUX AMI Œul 
Nous AVANT 
ENVOYÉ LE 
MESSAGE / 


SONT DÉSOR- 
DEVONS MAIS SAUVÉS/ÉCREVISSES 
NOTRE RETRAITE ETJE vous 
VIE À STRATEGI- 
CET AMI }: Œ@UE, MON 
INCONNU ! VIEUX / 


C7? 


IL NOUS FAU- 
DRA PLUSIEURS 
JOURS AVANT 
__ ARRIVER A 
MISTERZ 'X" BRLTIMORE !/ ZH. 
S1 NOUS AVIONS 


Tous LES 
POSTES DE BONNE 
L'ARMÉE AN- JiIDÉE, Mis - MUtE 
GLAISE SONT / TER “X-! casrors !/ 
DÉSORMAIS ALORS 
EN ALERTE/\ EN ROUTE 

Pour LCL 


D L'INSE LE MEk CEFEN LION T, NP DELX MILES 
AAISTES “X" GLISSE 
CE EPT DANS 
CE COFFRET. 


FESSEUR ! LES 
TRACES SE 


CETTE TAVERNE 
ME PARAÎT FRÉ- 
ŒMUENTÉE PAR 
DES MATELOTS / 
QUELGIULES ENTRONS 
MEULRES misrer “X-!/ 
PLUS THE L 
BE ET 

MONSIELS/LIE 

NYSE 

TrROUVENT 

OAPNS LIN 


TROUVER UE 
Œ@U'UN ui SOIT 
DISPOSÉ FR 
NOUS EMBAR- 


Vret TEE 
DE EÆ- 


C'EST LE CAPI- 
TAINE MARLoW | 
PEUT- TRE VOUS 
EMMÈNERA-T-IL 
BALTIMORE / 


COMMANDANT, 
NOUS AIME- 
RIONS TRIN- 
ŒQUER AVEC 
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NOUS POURRIONS TRÉSN 
BIEN AVOIR UNE 
GRAND'MÈRE PARALY- 
TIQUE SUR LE POINT 
DE MOURIR ŒUE 
NOUS VOUDRIONS 
EMBRASSER | 


BALTIMO- 
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NOUS N'AVONS PRS\ 
UNE SOMME PAREL- 


NI N 


TRÈS BIEN À 
CINQUANTE 
LIVRES ET 


VOUS EM” _ /{QUAND NOUS SERO 
2 BALTIMORE ! 
” h £ 
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[JE REGRETIE/VBLER A NN 
CINQUANTE 
LIVRES TOUT 


MON NAVIRE RESTE 
À URI JUSŒU'AÀ 
MINUIT! Si vous 
TROUVEZ L'AR- 
GENT, JE SERA 
HEUREUX DE 
voue ACCUEIL-, 

LIR À MON BORD 


PAS D'ARGENT, 
MON FIEU ! MAIS J'AI 
ŒPUELQUE CHOSE DE 
MIEUX! UN CER- 


D'ANGLETERRE NE 

POURRAIT JAMAIS 

PAYER! ÉCOUTE 
MON PLAN ! 
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NI PécouTE BIEN! 11 AURAIT 
PU T'ARRIVER UN GRAND 
MALHEUR !/ AUSSI FAU- 
DRA-T-IL OUBLIER 
COMPLÈTEMENT 
CE QUE TU 
VIENS DE 


VOIR, SINON... f our... oUl..., 
MONSIEUR... 


AUTHENTIQUE ! 

VEUX-TU ME 

LE CÉDER POUR 
INQUANTE LIVRES 


CINQUANTE LIVRES 7 JE 


N'AI JAMAIS EU AUTANT 
D'ARGENT ! BIEN SÛR 


COUTÉE, MON GARGON ! N 
QUE JE 


DE PEUX T'ÉVITER LR FATI- 

GUE DE SUIVRE CE MON- 
SIEUR ! LES CINQUANTE 

SUIS- MOI À MON 

HOTEL! JE TE 

DONNERAI LES 


CANDEUR DE 
CE GARGÇON / 


J'A\ CERTAINEMENT 
CONCLU UNE / 
AFFAIRE D'OR :… 
41! FE! J'AI 

| BIEN ROLLÉ / 
LE BIJOUTIER / 


CPE Dis PLU- … AUSSI Nous 
PL TOIS TOT, FISTON, REVIENDRONS 
PLANTS / \qUuE c'EsT PLUS TARD POUR 
CET HONM- MOI Qui SUIS DÉDOMMAGER 
ME EST CE BRAVE 
LE PLuys 
STU PIDE 
Œ@UI SOIT } 
AU MONDE ! 


METTRE UNE 
VILAINE } 


ACTION 


INUTILE 
DE SE 
FAIRE 
DES 1L- | 
LUSIONS. 


ON MESSAR- 
GE DORÉ !/ 
CINPURNTE 


LIVRES EN 


vous DEUX ! RE- 
VENEZ ICI I1M- 
MÉDIATEMENT 
SINON JE Vous 
CARESSE 
L'ÉCHINE . 
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f5'A1 TOUJOURS DEVINÉ VO 
TRE PRÉSENCE AUTOUR DE 
MOI À PARTIR où 
MOMENT où VOUS AVIEZ 
DÉCIDÉ DE ME SUIVRE MAIS 


MAILS PUISQUE Vous M'AVE 
ÉTÉ LIRE JE Vous PRR 7 | 


AVAIS PAS SUR- 
PRIS, JAMAIS 
TYJ N'AURAIS 
PENSÉ QUE 
C'ÉTAIT 
Nous Éd 


JE SUIS TRÈS HEUREUX 
DE SERVIR DES MES- } 
SIEURS TELS UE Vous: 


JE NE TOLÈRE 
PAS DE 
BRAGARRES À 
MON BORD! Yous 
DEVRIEZ LE sA- 
Voir ,CANRILLES . 
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QUE CELA Vous SERVE 

/.DE LEGON !… ET MAIN- 

TENRANT, PRÉÈTS À LA 

MANŒUVRE Si VOUS 

NE VOULEZ PAS vous 

FAIRE EÉTRILLER 
Tous !| 


L'ÉQUIPAGE EST UN PEU 
TURBULENT, COMMAN- 
JE NE DANT ! 


ME PER- 
METTR AIS PIRATES !/ MAIS 
JE LES DOMINE 


PAS UN PRA- 
REIL LANGA- TOUS, À L'EXCEF- 
GE, MON CHER TION DE MATHU- 
MATHURIN | RIN, BIEN SÛR ! 
UN HOMME RE- 
DOUTABLE / 


MILLE CASTORS : 
LUS LES PATTES. 


METHA CI EUNX EST 
POUSSE PAR 
LA CUR/OSITÉ 


MONSIEUR ES- 
PÈRE M'IMPRES - 


INSULTE ! AUSSI TU VAS 
CONNAITRE LA Poi- 
GNE DE MATHURIN : SIONNER 


AM s5-21 | 


MILLE REGQUINS N 
DESOSSES / LE 


D'UNE CHIQUE 
MOLLE ! 


Si TU TROUVES QUE 

C'EST _INSUFFISANT, 

TU N'AS QU'À PAR- 

LER ! J'OBÉIS SUR 
LE CHAMP 


QU'EST-CE UE 
TU PENSES 
DE CE COoNFET- 
TI, MATHURIN 2 


LAISSEZ- LE, 
MONSIEUR ! 
JE cRoOIS 
Œ@U'iL À SON 
COMPTE / 


LE VOYAGE EST\ŸEN EF- TANDS PLE DE 
ET MMONSIELL ‘X" 
GLISSENT DONS LA 
PÉDFONL SOMME, 
LE NPISRE 
POLLES LIT SON 
VOSAGE VERS 
LPALT/MORE … 


MEURE LUS TH RD 


JE suis SÛR 
QUE CES 
DEUX-LA CcA- 
CHENT UN TRE - 
SoR DANS LE 
COFFRET ! 
DISTRIBUE 


LFP ZA 
pus 


ñ 
REPOSEZ 
vous, BLEKk !: CHUT.… NE 


NoUs FAVONSs y 
TOUT LE PARLEZ PAS ! 
RÉFLÉCHIR. 


ARRIÈRE, CAIN FT 

LES, OU FAMOLS 

DE VITIS VOLS 
LÉPOL/SSETE/ 
COMME FA / 


PAMENEZ Trou 

CE QUE vous D'AC-, VOILÀ qui 
PouvVEz Pour] co£0/1 LES RETIEN- 
BARRICADER 

LA PORTE, 
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MONSIEUR "X" 


À QUELQUE 
CHOSE / 


OHÉ VOUS DEUX !/ RE- TRÈS BIEN / NOUS 
METTEZ - NOUS LA CAS- NE SOMMES PAS 
SETTE ET NOUS vous . PRESSÉS / Nous 
LAISSERONS ŒUITTER LE ATTENDRONS 
NAVIRE À BORD DUNE UE Vous MoUuR- 
CHALOUPE ! Si- RIEZ DE FAIM 
NON C'EN EST FI- ET DE SOIF / 

NI DE Vous ! AH! FH! 4! 


VOUS RESTERONT DE 
GARDE’ DEVANT LA 
CABINE ! ŒUAND 
NOTRE CROISIÈRE 
SERA RCHEVÉE, 


/ QUATRE D'ENTRE 


.NOUS APPAR- 
TIENDRA |! 


IMPOSSIBLE DE 
CAINS RISQUERONT LA FUIR CAR CES 


MORT Si CE COFFRET MISÉRABLES 
N'ARRIVE PAS À SE TIENNENT 


BALTIMORE ! LOIN DE LA 


J'AIMERRAIS 
BIEN SAVOIR 
CE QUE CON- 
T'ENT LE ] 
COFFRET ! 


Fu É 
1; ni 


: - CEPENDANT. 
MAIS NISTER SX" BSLEk EST 


EN TlEAUN ONTRRMIEL 


TLENT TETE ÆL/X 
UNE PhÈCE © FEt.. 


FGLRESSEL ES !/ 


= 
MILLE SALE./- 


HRTE dB IN 
RETIREZ-VOUS 

SUR LE GAILLARD 
D'RARRIÈRE 
SINON J'ALLUME 
LA MÈCHE / 


À 4 


(ALL 
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S\ LE CANON TONNE, 
NOUS SERONS 
BALAYÉS PAR LA 


MITRAILLE / 


JE MONTE LA UTILISONS 
GARDE! Au DEUX D'EN-. 
MOINDRE GESTE TRE EUX 
SUSPECT, Pour LA 
J'ALLUME / MANŒEU- 
LA MÉCHE., 


PLUS VITE LE JOUR SAVANT 
CANAILLES /.. LE NEAVRE FAIT 
Qu ALORS SON ENTREE 
JE VOUS FERA LENS LE PIRT. 
GOÛUTER DE 

MES MENOT- 

TES! LA 

VOLE SUR , # 

BAUTIMORE LA 


OCT LE 
JETTE 
L'ANCRE. 


LS VONT 
S'EN TIRER 
COMME GA, 
OMMANDANT © 


SOLUQUEZ 
FERME / UNE 
FOIS UE Nous 

AURONS MIS 
LE PIED SUR 
LE RIVAGE 
FILOUS, Vous 
SEREZ Ée 


TAIS - TOI, / 
MATHURIN 


NOUS VERRONS 
PLUS TARD / 


DÉSCENDE2\ 
HEUREUX ÎMONSIEUR'x" HR IS ZSe É 
8 mi am nes IT LISPREL. 
FAIT RESTER 
UN Si ENCORE xd 
BEAU æuerquss | f JE vous nverrTis 
VOYAGE MINUTES QUE Ss1\ VOUS AVEZ 
L'INTENTION DE 


COMMAN- 
DANT !/ , ME SUIVRE; 
e Vous AUREZ 

AFFAIRE À 


COMMAN - 


DANT!/ Nous -TO\ 1DIOT | 

ALLONS Dis ion A. sad 

LE LAISSER AURA DISPA- 
RU, NOUS 
SAUTERONS 


C'EST LE MOMENT ! 
VOUS ALLEZ ME ROSSER 
LE TRAPPEUR ET 
RÉCUPÉRER LE 
COFFRET ! 


HEUREUSEMENT 
QUE MONSIEUR *X" 
EST EN SÉCURITÉ / 
LU VA FALLOIR 
couRiR / 


NE LE PER- 
DEZ PAS DE 
VUE ! LUI 
SEUL POUR- 
RA NOUS DIRE 
Où SE TROUVE 
LE COFFRET !/ 


LS M'EN VEULENT, 
MAIS JE VRAIS 
LEUR FAIRE 


PERDRE MES 
TS 
L TK AS 


! L'HOMME AUX FF GUETS 
ET VoirA / NE PEUT S'EMIPE- 
NOUS ALLONS CAE. TE FAIRE 
MAINTENANT 

CHANGER Î 

DE DIRECTION : 


ALORS, MON | 


VIEUX ! ON 
VOULAIT 
ME FRAPPER 


DANS LE 


MOMENT DE / 
DISPRRAÎTRE . 


VARGAS / LE Vin 


EN DEUX / 
GROUPES , 


LES POINGS Ymoi, PAR 


DU TRAP- CONTRE , J'AI 

PEUR SONT /JURÉ DE MILLE | 

COMME DEUXS PRENDRE Er 

ENCLUMES !| MA REVAN- NC 
cE À Avoir 


LA TREM- 


Èt 
MATHURIN ! où N\ 
DE CHERCHE ES-TU 7. LL A 


L 
Sue 5e > 2 DisSPARU !.… 
Pour L'AMOYR 
OU CIEL,NE ME 
LAISSE PAS 


MERAIS PAS 
TROUVER | 


ET MAINTENANT, 
CONME UN MATHURIN , 
TU Dois VENIR 


DANS UN Bois AVEC Mat 1 


LE LESTE LE l'EGUM/FPAGE 
ÆACCOL/ET ÆLISS/ TOT.. 


4 NCORE UNE 
MAVICTIME !/ /ù N'EST l 
: PRS LOIN, 


FOULLEZ LES 
MOINDRES 


SILENCE TU ES À PEU N\ 
ou ALORS PRÈS DE MA 


CETTE €C:- TAILLE, Nous 
TROUILLE FOUR ALLONS 
RAIT ÉCLATERY ÉCHANGER NOS 
VÊTEMENTS 
ET CONFONDRE 
TON ÉCRAN 
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RL LE 
CONNAIS CET HOM 


ME !cEST BUEK EL 


LE GRAND BUEK LE ROC! pe 
TOUTES LES ARMÉES DE SA MAJESTÉ. 
ENFIN NOUS LE TENONS 
AISSEZ PARTIR LES AUTRES Er 
CeCcUPONS -NOUS 
DE LUI }j 


ÉTRANGE / ON NE. 
DIRAIT PAS UNE 
CASERNE / 


BIENVENU 
BLEK!/AS- 
EYEZ-vVOoUus! 


NON | DES 
PATRIOTES 


AFIN DE Vous 
PROTÉGER. 


L'IDÉE 
ÉTAIT 
BONNE, 
N'EST-CE 
PAS ? 


BRAVO! ET MAINTE- 


NANT UE NOUS SsoM- 
MES SAUVÉS, ALLEZ 
VOUS ME DIRE CE 
UE CONTIENT CE 


CURIOSITÉ 
LÉGITIME : 
NOUS FAL- 
LONS L'OU- 
VRIR ! 


LEVANT 
L£S 
LLEMMPITIITS 


12€ 47 
VE /LéEÆ 
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N 
oui / C'ÉTAIT UN 
FORMIDRABLE GAR 

DIEN QUE CE SER- 
PENT GLISSE DANS 
LA CASSETTE CONTE- 
NANT D'IMFORTANTS 
DOCUMENTS - C'EST 

GRÂCE À vous 
Si cEUX-cI 
SONT ARRIVÉS 
À BALTIMORE / 


VCROIS-TU POSSIBLE NI] /] Tu PENSES BIEN QUE 
ŒU'UN REBELLE BLER LE ROC SE TER- 
PUISSE S’INTRODUIRE RE DANS SA FORET | 
DANS UNE VILLE | 

AUSSI BIEN GARDÉE! 

JE SUIS CONVAINCU 

de C'EST UNE RUMEUR 


ÉPANDUE PAR LES PA- ; à 
TRIOTES AFIN DE NOUS É PAR 11, 
IMPRESSIONNER ! 1 + C'EST CER- 


Hi 


ET MAINTENANT, 
TÉCHONS DE 
RETROUVER 
LE PONT IiNDiI- 
Œ@UÉ PAR LES 
PATRIOTES ! 
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où SE DIRIGER, 
EST-iL, DE CE cSrTé. 
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TION OPPO- 
ÉE, MON 
HER SILKY /2E 


DE suis HEUREUX DE N\ 

L'AVOIR CONNU ! ŒUAND 
JE SERA VIEUX ET 
Œ@UE L'AMÉRIQUE SERA 
LIBRE, JE PFPOURRAI RA- 
CONTE À MES PETITS 
ENFANTS QUE J'AI VU LE 
SRANO BLER EN CHAIR 

ET EN ©S ! 


DEMAIN, JE ME 
RETROUVERAI 
AU MILIEU DE 
! QUE CANRAILLE DE 
PROFESSEUR ©c- 


MES CHERS 


TRAPPEURS., £ 
ULTIS! C'EST BON 


DE RETOURNER 


LES TRAP- 
PEURS 
AURAIENT 
ILS REN- 
CONTRÉ : 
LES AN- 
:GLAIS Z.. 


OUI, CE SONT BIEN 
LES ANGLAIS, MAIS 
LES AGRESSEURS |, 
SONT DES INDIENS ! 


IMPOSSIBLE DE 

VOIR D'AUSS!I | LA ROUTE EST LONGUE 
LOIN À QUEL- ET JE CRAINS FORT 
LE TRIBU ; D'ARRIVER TROP 

LS. APPAR- d TARD /. LES cours 
TIENNENT DE FEU ONT 


UNE DEN - HEURE PLUS THRD, DUAND BLEK 
LE TROVE SLR LE CHAMP DE BAT EE... 


LES ANGLAIS ONT ÉTÉ 
MASSACRÉS.. SANS DoOU- 
TE ESCORTAIENT-ILS 
UNE PERSONNALITÉ 

PUI VOYAGEARIT n 

DANS CE CHRROSSE ! 


— 
… ET CES FLÉCHES/. 
ELLES N'APFPFAR- 
/ TIENNENT À AucCU- 
CASTOLRS .!... = TRISU DE 
cE P LE 
aies œU'EST-CE que 
GA VEUT DIRE ? 


: UN OBTET INSOLITE 
SANS DOUTE DES \| de irc 
HORDES VENUES SONT LE DiE.. 
DU NORD! JE 
CRARINS DES EN- 
. NUIS, MÈME 
PouR LES TRAP- 
PEURS ! 


DE NE PEUX LA LAS - 
ROUGES ES - SER ENTRE LES 
CORTRIENT MAINS DE CES SAUVA- 


DONC UNE DAME! GES ! UN SORT HOR- 
LES PEAUX ROU- RIBLE LUI EST PROBA- 
PLEMENT RÉSERVÉ / 


TOALÆELSES..- 


CE LOLENENT OL QUE VONT-ILS 
FAIRE DE MOI 7. 
MON DIEL) ! 
PEUT- ÊTRE ME 
METTRE À y 
MORT , 


JE VOUS EN 
SUPPLIE... VARITIKA ! 
LAISSEZ-MOI 1, FANPANSHEE . 


JE N'AI RIEN 
FAIT DE MAL . 
AVEZ PITIÉ / 


/MPASSIBUES, LES PEUX 
LOUGES PSS/ISTENT 
D OLA SCENE CEA TI- 


AVANT GIE LES INDIENS SOIENT PREVENCS 
DE CELL SLPMNTISE ON GÉPNT ŒLOND 
SLLEIT DEVANT EUX... 


CAEN 
NLLATERE 
DE SEK 
PET FAT - 
LL PTIET 


LE ZOQ 


BUSES.. JE 

AS DÙÜ LE‘ FAIRE 
VENIR À BORD... , pes] 
ADIEU JEUNE AMI, 


QUOI....LA CORDE SE D 
SANS DOUTE UNE FAV 
PETIT ! 


ILS S'ATT ENDENT CERTAINEMENT 
À VOIR REMONTER MON CADAVRE 
A LA SURFACE -.. 


PETIT ET LE MAÎTRE 


NARON SANS RP | JAMES GRIMPE AU | LES REQUIN S ONT 
BORDAGE...- } DU S'EN CHARGER... 


Y L| ONTE PAS: 
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TEL UN 
N 


ET LORSQUE LE CAPITAINE SE RE] [EXACT, CAPITAINE ! J'AVAIS BESOIN 
TOURNE. STUPÉFA H FER POUR TE DONNER UNE 


D'UN 
OFFICIER ÉVANOUI S] ILEÇON, J'AI PRIS LE SIEN! 


CAPTUREZ-LE / 


MBROCHE-MOI 
'ABORD ! / 


MAIS MOI JE SUIS DECIDÉ À TE : 

FAIRE AVALER LES FAUSSES AC - 
USATIONS DONT TU M'AS 
CHARGÉ 
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JUSTE À CE GE NEST PAS 
MOMENT... DIT: 
ar #5 7 
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, { b- 
Mao AZ f} AN y 
NTS Er A 
y AD RE EN, - 
NA NRE ue. 7 12 LÙ: 
SE ; Ÿ è PA 24 3 = AS IN 
' GE /À RE GRAND  Ÿ 
Æ û GUERRIER ! À 
BIENT MOI JE N 


PARLEZ... OU JE VOUSV/ QUE NOUS 
ONFIE TOUS DEUX VE 
LA CHIOURME ! EN 


ALORS, QU EST- QU ILS SOIEN 
TOUS. DEUX 
QU'ON EN FAIT] DUS À UN MAS 


(0GH \JE SUIS 
AVEC TOI , 
FRÈRE" 


PARLEZ VOUS AUTRES! POURQUOI] 
QUE DÉCIDEZ-VOUS? pren ES La 
/ O CA: 


Le JE SUIS ŸMAUDITS CO - C'EST BON! MAIS 
OR Ee La NE VENEZ JA- 


NE SAIS DE 


à. 
E 
\ 


7 | QUE LA CHANCE SOIT 
AVEC NOUS 
e ._ -fUGHIEL- 


 ALE LE 
2 


S 
ERA.SI- 


:_ FIN DE L'ÉPISODE 
(ASUIVRE 


LORSQUE LE PORC EST ROI 


Qu'il s'appelle porc, cochon ou 
goret, cet animal ne jouit pas 
chez nous d'une réputation en- 
viée! Certes, les saucisses de 
toutes sortes, le boudin, noir ou 
blanc, les pâtés ou terrines, 
gloire de nos chercuticrs, réjouis- 
sent le palais de tout un cha- 
cun.… s'ils encombrent parfois 
dangereusement son estomac! 
Mais le porc, chez nous, n'est 
apprécié que pour sa chair. Vi- 
vant, il nous semble plutôt ré- 
pugnant. Et l'on traite volontiers 
de “porcs” les glinfres et les 
gens sales où ceux dont la mora- 
lité est plus que douteuse. 

Mais avec les latitudes, chan- 
gent les coutumes. C'est 
ainsi qu'en Polynésie, 
le porc joue un très” 
grand rôle; on le consi- 
dère presque comme un 
animal sacré. D'ailleurs, 
en Tahitien, porc se dit 


‘puaa” et ce mot sert 
également à désigner 
tout animal. Ainsi, le 


“puaa-toro',c'est le 
boeuf, le ‘'puaa-horofé- 
nua'”', c'est le cheval, le 
“puaa-niho',c'est la 
chèvre. 

C'est chez les popula- 
tions les plus arriérées 
des îles du Sud de la 
Polynésie que le cochon 
a le plus d'importance. 
La. on peut dire qu'il fait 
partie de la vie indigène. 
Pourtant ces populations 
sont presque exclusive- 


ment végétariennes. Leur seule 
viande es celle de porc dont ils 
font leurs délices. 

Il y a quelques années à 
peine, bien des Polynésiens 
pratiquaient encore une horrible 
coutume: la mère de famille 
était contrainte de donner en 
premier-né en pâture à un co- 
chon; celui-ci était ensuite im- 
molé et la malheureuse mère 
mangeait de la chair du porc 


qui devait lui assurer belle et 
forte progéniture! 

Le porc est bien sûr de tous 
les festins polynésiens. Et c'est 
lui que l'on sert rituellement à 
l'hôte que l'on veut honorer. 


Deja en vente. 200 pages avec le Seigneur de la Jungle 
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